
vagabonder dans des quêtes spirituelles diverses avant d’embrasser 

la situation d’une des familles les plus célèbres du Ve siècle, celle 

grand nombre de parents qui ne se préoccupent plus de l’éveil à la foi 

connu ce dilemme : d’un côté il avait un père indifférent, et de l’autre une 

d’Augustin n’est pas simplement le lieu de la subsistance matérielle, elle 

est aussi la première institution qui donne des repères moraux et des 

l’expérience spirituelle n’est pas l’Eglise, en tant qu’institution religieuse, 

car l’expérience religieuse se vit dans le cadre d’une institution 

Augustin 
en son temps

2

La famille d’Augustin
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8 . itinéraires augustiniens

1    La composition de la famille

que nous avons en tête est celui de la famille nucléaire : un père et une 

une conception de la famille d’abord basée sur les liens de sang et de la 

pourrait la décrire comme étant intermédiaire entre la tradition occidentale 

la fête juive des Tentes, Augustin se doit d’expliquer que ce ne sont pas de 

frères de sang : il s’agit d’une manière, orientale, de parler de l’Ecriture : 

« C’était en effet une coutume des Ecritures de nommer frères tous les 
consanguins et les proches parents  ; nos usages sont tous différents, 
comme notre manière de parler  : qui en effet appellerait frères un 
oncle et le fils de sa sœur  ? L’Ecriture pourtant appelle frères ceux 
qui ont ce degré de parenté car Abraham et Lot sont appelés frères (cf 
Gn 13,8), alors qu’Abraham était l’oncle paternel de Lot, Laban et 
Jacob sont appelés frères (cf Gn 29,12), alors que Laban était l’oncle 
maternel de Jacob. Donc, quand vous entendrez parler des frères du 
Seigneur, pensez aux liens du sang qui les rattachaient à Marie, sans 
imaginer que celle-ci a donné le jour à d’autres enfants. » (Traités sur 
l’Evangile de Jean [= Tr. in Io. eu.] 28,3, Bibliothèque Augustinienne 
[= BA] 72, p. 573)

montre que la famille élargie orientale n’est pas familière aux auditeurs 

familia s’applique à tous les membres qui sont soumis 

à l’autorité du maître de maison, les enfants, bien entendu, mais aussi les 



familia antique, les locataires 

iniquilini

Cette réalité permet d’expliquer les comparaisons qu’Augustin fait entre 

sommes que de passage :

« Ici-bas, toutefois, où le maître de la maison doit te dire : Va, sans 
savoir quand le dira-t-il, sois toujours prêt. Or, tu seras prêt, si tu 
désires la demeure éternelle. Garde-toi de lui en vouloir, parce qu’à 
son gré il te dit: « Pars ». Il n’a point souscrit d’obligation envers toi, 
il ne s’est engagé à rien, et tu n’es point venu lui offrir une certaine 
somme d’argent, pour louer sa maison, un temps fixé: tu t’en iras 
quand le Seigneur voudra. C’est donc gratuitement que tu demeures 
aujourd’hui. » (Commentaire sur le Psaume [= En. in Ps.] 38,21)

En latin, le titre du maître de la maison est paterfamilias de la 

domus matrona paterfamilias 

veille au respect de son autorité et fait en sorte que la paix et la concorde 

raconte un  événement assez douloureux, où  des esclaves complotent 

«  Aussi Patricius, par déférence pour sa mère, par souci du bon 
ordre familial et dans l’intérêt de la concorde entre les siens, punit 
des verges les coupables dénoncées, au gré de la dénonciatrice » 
(Confessions [= Conf.]. IX,9,20, BA 14, p. 111)  

   2    Le statut social de sa famille

romains, ce qui, en soi, est déjà un privilège par rapport à d’autres 

gens libres, vers 212, à l’occasion de l’édit de Caracalla, qui accorde cette 
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10 . itinéraires augustiniens

d’un bon statut social, enviable en tout cas pour la masse des humiliores, 

c’est à dire des personnes pauvres qui n’ont pas les privilèges d’une 

donc des honestiores

domaine, on connaît au moins l’existence d’une vigne, dans le voisinage de 

Conf

1

statut social, était curialis

Confessions, il est question d’esclaves destinées 

« Me voilà donc accueilli par les consolations du lait humain; et ce 
n’est pas ma mère ou mes nourrices qui s’emplissaient le sein, mais 
toi qui me donnais par elles l’aliment de l’enfance..» (Conf. I,6,7, BA 
13 p. 287). 

une lettre, Augustin estime la part du patrimoine familial à un vingtième des 

biens dont il assure la gérance en tant qu’évêque d’Hippone : 

« Je n’ai pas l’air d’avoir laissé des richesses, mais de m’être enrichi, 
car mon bien paternel pourrait à peine être estimé la vingtième partie 
des biens de l’Eglise, dont je suis censé être le maître aujourd’hui. » 
(Lettre 126,7). 

1  Possidius, 

Vita Augustini 1.



que d’interrompre ses études en attendant des jours meilleurs : 

«  Cette année-là, mes études étaient interrompues; on m’avait 
rappelé de Madaure, cette ville voisine ou j’avais fait mon premier 
séjour hors de chez moi pour me former aux lettres et à l’art oratoire; 
et pendant ce temps, pour payer un séjour plus lointain, à Carthage, 
des fonds se préparaient; mon père y apportait plus de cœur que de 
moyens, étant un citoyen de Fagaste très modeste » (Conf. II,3,5, 
BA 13 p. 339)  

Augustin n’a que quinze ans lorsqu’il passe une année entière 

Sermon 2, où ce mot est employé, 

qui, prétendant renoncer à leurs biens,  continuent malgré tout de les 

nécessaire à la vie monastique qu’Augustin se considère désormais 

 

   3   Les frères et les parents d’Augustin

 

« Tous ceux d’entre eux qui la connaissent trouvaient en elle ample matière 

Conf
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2  Sermon 

356,16 : 

Augustinum, id 

est, hominem 

pauperem, de 

pauperibus 

natum.



3 Conf. I, 6,8; 

I,7,11; I, 8,13; I, 

9,15.

 4 Conf. III, 4,7; IX, 

9,22.

12 . itinéraires augustiniens

De beata vita, Augustin nous donne le prénom 

lui si ce n’est qu’il a accompagné Augustin en Italie avec deux autres de ses 

conf. De beata vita

Ep

de même en ce qui concerne ses ancêtres3

4

 

Monnica est le diminutif de Monna, un nom indigène également très 

le rôle de materfamilias, une situation que la loi tolère, à défaut d’être 

e 

siècle Augustin peut se targuer du fait que la plupart des familles n’ont 

« Je sais une chose, et tous la savent comme moi, c’est que dans cette 
ville il y a beaucoup de maisons où il ne se rencontre pas un seul 
païen, et qu’il n’en est aucune où il n’y ait des chrétiens. Si même on 
y regarde de près; il n’y a même aucune maison où il n’y ait plus de 
chrétiens que de païens » (Sermon [= S.]. 302,12). 
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   4   Un fils et une compagne

« Adéodat, le fils de ma chair et de mon péché. Tu avais fait de lui 
une belle œuvre : il avait environ quinze ans et déjà dépassait en 
intelligence bien des hommes graves et instruits. [...] J’étais saisi 
d’horreur sacrée devant son génie. » (Conf. IX,6,14, BA 14 p. 95) 

De beata vita où Augustin rêve 

de tous, mais d’une intelligence qui, si l’amour ne me trompe, promet de 

De beata vita 

Conf.

Conf.,

viendrait du fait que cette femme est encore vivante au moment où 

Augustin écrit les Confessions. 



14 . itinéraires augustiniens

pas dans ce qu’on appelle l’union légitime que j’avais prise, mais je l’avais 

Conf.

Id.

durera une quinzaine d’année, période pendant laquelle ils vivront dans 

pour le mariage: « Et l’on insistait sans se lasser pour me faire prendre 

Conf.

qu’il désire épouser est encore nubile et Augustin doit attendre deux ans 

Mais, pour que le mariage puisse se faire, il faut qu’il se sépare de 

Conf.

cette concubine, tandis que cette dernière retourne en Afrique où elle ne 

 Conclusion 

des individus isolés, mais des membres d’une famille, si ce n’est parfois 
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